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Culte etculture

TRISTES CROISÉS

Une semaine après la manifestation la
plus triste de l'année (celle des croi-
sés du Tampon contre le -Je vous sa-
lue Marie» de Godard), l'association

cinéma d'Aujourd'hui maintient le program-
me mis sur pied, avec juste ce qu'il faut de
moamcatfons pour désamorcer l'Intoléran-
ce.

De cette sinistre croisade contre un film ni
meilleur ni pire que la plupart de ceux proje-
tés dans nie, les Réunionnais retiendront
que devant un chômage croissant qui frappe
d'aDord la jeunesse, devant le vide Juridique

infligé à 17.000 journalistes communaux sans
statut, le seul combat par lequel on atriugé
utile de se mobiliser sort celui d'une censure.
Et il a fallu qu'un députe de droite en prenne
la tête!

Pour ceux qui .savent moDWser teur éner-
gie dans des combats plus Importants et qui
ne volent dans un film que roccasKxi de se
détendre et de se cultiver. l'association «ci-
néma d'aujourd'hui, affiche pour le S no-
vembre -le programme que nous publions
dans son communiqué ci-après:

Cinéma d'aujourd'hui: nOlïlbr6UX»

A
ucune interdiction de
projeter le film 'de
Jean-Luc Godard. JE
VOUS SALUE MARIE, n'a

été transmise a notre associa-
tion par les municipalités
concernées. Cependant les
pressions .et les menaces se
sont multipliées en direction
de certaines salies commer-
ciales qui collaborent avec
nous et accueillent nos flims.
C'est pourquoi, afin d'assurer
la tranaulllté et la sécurité des
spectateurs qui viendront li-
brement exercer leur droit de
s'informer et ûe se cultiver, et
sur proposition spontanée du
THÉÂTRE VOLLARO lÛOnt nous
louons la liberté d'esprit), les
séances auront lieu, demain
mardi 3 novembre, au CINERA-
MA, a la Possession, à I4rt30.
i6H30,lBhîOet21hOO.

La meilleure façon d'Impo-
ser calmement, mais, ferme-
ment, notre refus de la censu-
re, et notre attachement aux
principes de la démocratie, se-
ra donc de faire de ces quatre
séances un grand succès en

venant nombreux.
soutenez CINEMA D'AU-

JOURD'HUi dans son combat
pour la tolérance et le dialo-
gue.

• Conditions
de participation

prix d'entrée: 30 F 11/2 tartf
pour les étudiants, les retrai-
tés et les chômeurs)

- Adhésion: Carte de quatre
séances: 100 F

• Prochains programmes:
- -Apres la rtpttttJon- ding-
mar Bergman (Suéde. 196ÏJ
- «Papa est en voyage d'affai-
res. d'Emir KusturKa (Palme
d'Or à cannes) Yougoslavie.
- «A toucti of zen*, de rang Hu
[Hong Kong 1975)

Théâtre vollard
La première de «Garson»

le 20 novembre
uelie image donnerait La Réunion si M «m de Godard
repartait sans avoir étt projeté? Des cométflem de
vollard cèdent leur théâtre pour des séances M mardi
ï novembre. La première de •CAKSON* prévue le 17

ibre est reportée au M novembre 1967.

TttéAtreVOLLASO

La montée des fanatismes
L

a censure tourne tou-

« jours au Désavantage de
ceux qui la- pratiquent,
qu'eue ridiculise. Elle les

ridiculise nécessairement-, iwicnei
GUÏ. ancien secrétaire d'état a la
culture ae VOE)

Fiinr rste ou génial, film porno-
graphique ou nymne 1 (a chasteté.
film Blasphématoire ou religieux.
voire chrétien, les avis Divergent
sur le 'Je vous salue Marte> ae oo-
aara. y cornons aans le camp ça-
inoiigue. Un tnéoloaien de métier
comme le père Jean Potin a osé
écrire ceci aans le Journal La Croix:

•On ne peut nier Qu'il s'agit ti
d'un film religieux parce Qu'il ou-
vre la maternité i la transcendan-
ce...-

•Godard: écrit un autre critique
du même Journal, 'n'était jamais
allé lussl loin a propos d'amour, ae
respect, de mystère des êtres, il Y
parvient Ici grtce » un suoerce ao-
pel au merveilleux, au surnaturel A
l'irmionei- (Janvier 19SS).

Le clivage sur ce film de Godard
n'est pas entre les catholiques et
les autres, comme on l'a Insinué,
mais Bien entre les Croises ou Cetv

îeurs et les nommes d'ouverture
de tous Bords. Quoi Qu'il en soit, on
peur penser a la limite ce gué l'on
veut sur ce film, mais ae la a faire
pression pour demanaer son Inter--
diction en brandissant des mena-
ces a peine volICes, c'est Intoléra-
Oie dans unp société séculière piurl
ou multl-cuirurelle un tel compor-
tement sectaire est propre a atti-
ser tous les fanatismes

C'est 3 croire gué certains catho-
liques ae ce pays n'ont pas quitte la
•chrétienté' au revent encore d'u-
ne restauration Ou passe, d'une
Eglise Imposant ses vues ou SES so-
lutions 3 Jous. Nos croisés se trom-
pent de siècle, plus grave, lis por-
tent atteinte a là crédibilité de l'E-
glise qui est à La Reunion. Les di-
verses reactions enregistrées jus-
gu'lcl en témoignent.

je regrette qu'un nomme ccrn-
me le Père Denncmoru ait pu don-
ner sa caution de vicaire général 1
ce combat q'arrlere-garde. lourd
de con seau entes, ceux aul travail-
lent pour un autre rapport ae CE-
gllse-mondu, fondé sur le dialogue
(cf -eccteslzin suarn- de Paul VI),
donc excluant la poiemloue offen-

sive, la condamnation « u domi-
nation, douent, te pense. crtW fort
leur indignation uevanr cette
monWe des fanatisme*. D'où cette
prtseoeposmôa

Cènes, les airettens doivent
Ûétendre teur fol. la protéger, mais
pas par n'Importe quel moyen, La
•;cuic voie gui convient au-
jourd'hui, nous dit Vatican N. est la
vote du dialogue. De fait y a-t-il un
autre moyen de faire ytanatr la fol
gué de la proposer et de l'exposer
aux Questions du morxie? >u foi
étante éoit un père Jésuite. *e
nourrit des tensions affrontées,
des quefOons posées. Oes doutes
éprouvées, J*KWI eœ rtswe tuen
Oe n-etre Que le paravent kfeotooi-
gue QUI abrite notre sécurité' (Mi-
chel fiondeo.

A tous ceux qui veulent amener
l'Eglise 1 se durcir dans-une posi-
tion oe défense négative et de
condamnation. Je dirais vus cna-
QUC fois que l'Eglise a ceot a cette
tentation, ene a été en «périsse-
me nt éva naéilq ue.

Allez jusqu'au bout
ou rentrez chez vous

B
ravo monsieur le maire du
Tampon pour la publicité -
faite autour du fflm ae -Je
vous salue Marie-. Godard

vous sera sûrement reconnaissant.
Actuellement, on s'arracne la cas-
sette dans les vltléO'Caios. Bravo
aussi pour votre action poiltlco-re-
llgleuse. la récupération a été Dlcn
menée; Pour ma part. Il me semble
inutile ae me prononcer sur la prû-
IBCtlon ae ce film a La RÈunlon. SI
ce n'est pour aire gué peut-être
pour une fols J'Irai au cinéma pour
voir un fllm qu'on me dit pas trfis
marrant et autour auquel on fait
tant de remous. Sans doute cour
imiter la reaction et la polémique
qui a eu lieu en France en 198S.

Mal ce que je voudrais oire à ce

politicien et a ses -ouailles-, qu'Us
allient au oout oc leur action. Pour
taire respecter la religion, faire, res-
pecter la femme, Qu'ils manifes-
tent contre le viol, les multiples at-
teintes dont sont victimes les fem-
mes aans leur travail, oans la rue.
un peu partout aans p société.
Qu'ils aesceiiaent aans la rue aux
cotes de leurs frères réunionnais,
leurs fils, leurs filles, qui Crient a
cause ou chômage, aes méfaits Oe
la scolarité stc. .Due ces femmes
qui egrennent leur chapelet se re-
garcfent pn face: >Mon rfiomon 16
Réunionnais, mon momon il on In
bon OI6. fëtrn.-ifi Maloar. C.if cause
03 il- (OanvL'l Warol. La religion M-
[nollqup pst-elle ic culte £lfc l'hypo-
crisie' SI resr cria le orefire me

retirer et ne pas tremper mes en-
fants aans ces eaux la.

Enfin, que ces hommes qui ont
perdu une journée de travail pour
venir manifester a saint-Denis,
soient prêts à défendre toutes les
atteintes portées contre »! Réu-
nionnais sinon, mesdames, mes-
sieurs, rentrez chez vous et ce sa-
medi soir, branchez-vous sur Télé
Frec-Oom. Mais sacriez gué vous
Êtes seul maître de votre poste,
personne ne vous oblige a tourner
le bouton. C'est cela la démocratie,
personne n'est oDiigé de dépenser
pour aiiei voir -je vous salue Ma-
"e"' Unie vous

saluant marrant a tous
TIKOX

Pour sortir

Le programme
de la semaine

Lundi 2 Novembre
Tampon

Fiortiêyes:TnieiryCallutifaiarlsmeethYpnûse collective! 2tn.
saint-Gilles

Hotef tes Aigrettes: exposition Oe cottes aeG.XletfertduSû/w au e/11).

'Mardi 3 Novembre '
Saint-DenU

Espace Culture! ae Champ-Fleuri: >ie pavillon des enfants fous> • met-
tre Temps/Instant • mettre a 2W
Fourooe: troupe folxionQue ae nrvnn-2in. -

. La Possession
cintrama irue Sarcla Garrtgal: Art et.Essai *je vous Salue Marte- de Jean

. Lt Tampon.
: Lucoonaten concert uazzl - I7n

PtillIppeLavll et ses musiciens -21fi5a

Mercredi 4 novembre
saim-Denii

centre universitaire irue de i» victoire): Conférence du Dr Keverzy:
•PSYcnanaiyse au racisme et de rantfsfmltlsmf isn istlle 2i) .
espace culturel de cramp-Fietiri: -Le pavillon des enfants fous» 2lri.

Le Tampon
Ftortfeges: - 20n - Festival de rock avec WoKen, Fun m trie Sun et Alain

Mtsane- jeudi s Novembre
Saint-Denis

Espace Culturel ae cramp-Fieurt: «le pavillon des enfants fous> 2in.
ut Tampon

mettre-, troupe folklorique de Taiwan -2in.
Florilèges: Marte-Armande Moutou • 21n.

Vendredi o Novembre
Salnt-Denli

SOOe M l'Est: JotinnyHaitvdaY - ÎOMO ttOO F).
UPort

AtcOer-rèuts (Congres CGTXI: 2lrt 'Connalssande ae u Réunion- ivec
•Sucre amen de Jacqueline uepptei <16 mm • 1961) et deux video-cas-
setus: •Leoortrana I00»n> et-DtnielSlngafny-

UTimpon
Ftortcoes: JTMrry arainot présent» i I9ri30: Jacaueiine Farrevrot et
son spectacle folklorique ettiltOQ: Pnilippe lavti et ses musiciens.

Samedi 7 Novembre
saint-Ponlt

fsptc* culturel ae Cntmp-fieurt: 'Manipulations- par u Tneatre aux
MatnsNues-îln&FtteOF)

•~- -- - -- "-— — • -- LNPOtt
Ateiler niais: 2)n - 'Octobre- U'Elsenstein avec le concours ae la ci-

. nérrattagueetdeutfdénaoriADeiCtncai.
Salnt-CIH« •

TMKn* en plein air: Pnilippe uvu -. 2ln.

.-: - Dimanche a Novembre

espace culturel ae cnamp-Fieuri: - ion -ManioulsationS' par le Tneitre
tux uatns Nues iso F et eo FI.

WPort
Atelier nuis: 17H René nul £lieuaraet*Klsatadl>

l« Tampon
Stade Boliand Garros •21nJonnnyHai!Yaay (100 Fi

A Monsieur
Thien-Ah-Koon,

catholique
et député-maire

D
e communiqués dlssuaslfs
en déclarations menaçan-
tes, de sincères protesta-
tions en prières intempesti-

ves, d'ostentatoires génuflexions
en innocentes Incantations, l'en-
ère a couié mais le temps aussi et je
m'Inquiète pour ma paft de ce que
tes voles du ciel demeurent aussi
manifestement impénétrables.

Avec mol. sans doute, tous ceux
gui, .en attendant Coaard: se de-
mandent: passera? passeï pas?
où? Quana? Comment?.

Et J'ajouterai: pourquoi., pas?
Pulsqu'en effet, aucune interdiction
n'a été Jusqu'Ici prononcée. Mais...
Il est vrai gué le film maudit (ette
certains de vos frères élus au cceur
d'une situation cornélienne: com-
ment concilier l'amour divin (puis-
gu'H n'eît Dien question que de ce-
lai) et le devoir du mandataire?

Par cnartté chrétienne. Mon-
sieur, ne devriez-vous pas les aider
1 trancher, vous QUI louez sur du
velours, l'Ignoble programmation
avant par quelque occulte com-
plaisance, épargné votre commu-
ne?

Allons, le veux bien vous donner
un coup de pouce: demandez-
vous par exemple, si vous ave: été
élu sur un programme de défense
du catholicisme... un rapide calcul
Statistique porte a croire aue votre
électoral se recrute également
parmi d'autres communautés reli-
gieuses, certes et Je le conçois, cet
agument -comptable- ne saura
mettre fin à vos scrupules religieux

et moraux.
Pourquoi alors, au lieu de prêter

une oreille aveuglément confiante
a ceux dont le regard pervers
dénature la chaste photographie
du corps de Myrlam Roussel, pour-
quoi n'iriez-vous donc pas voir le
fllm?

Je n'imagine pas que son fin spi-
ritualisme puisse échapper à
l'homme avise que vous êtes. Ainsi
viendrait natureliemet le moment
d'ouvrir un débat nourri et
constructif. Et si. alors. Il fallait je-
'ter l'anathéme. au moins vous en
connaîtriez l'objet..

Mais ae grlce. ne partez pas en
guerre contre d'hypothétiques
démons! Avant de viser, mieux
vaut choisir sa cible. Et puis,
soyons sérieux, NOUS savons bien
vous et mol, qu'en écus cinémato-
graphiques aucune vierge Marie,
aucun floaaro. ne feront Jamais le
poids contre des stallone ou autre
Schwarzenegger...

Dés lors. II apparaît clairement
que voir -Je vous salue Marie* pro-
cède d'un choix délibéré d'Indivi-
dus eh pleine possession de leur li-
bre arbitre: la Bible n'enselgne-t-
elle pas que l'homme est llpre?
Quant à mol. le consulte Marianne,
qui ne répond pas autrement...

Aussi. Je vous pose la question:
au nom de quel pouvoir, spirituel
ou temporel, pourriez-vous empê-
cher vos semblantes de vivre leur
républicaine et/ou ceieste liberté?

Arnica


